
10PHTEPO3  Page : 1/2 

 
BACCALAURÉAT TECHNOLOGIQUE 

 
SESSION 2010 

 
PHILOSOPHIE 

 
Toutes séries sauf TMD 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Durée de l’épreuve : 4 heures -  coefficient : 2 
 
 
 

Ce sujet comporte 2 pages numérotées de 1 à 2. 
 
 
 
 
 
 
 

L’USAGE DE LA CALCULATRICE EST STRICTEMENT INTERDIT 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



10PHTEPO3  Page : 2/2 

Le candidat traitera l’un des sujets suivants au choix. 
 
 
Sujet 1 : Assurer la sécurité, est-ce le but de la loi ? 
 
 
Sujet 2 : La vérité doit-elle être partagée ? 
 
 
Sujet 3 :  
 
Pour expliquer ce texte, vous répondrez aux questions suivantes, qui sont destinées 
principalement à guider votre rédaction. Elles ne sont pas indépendantes les unes des 
autres et demandent que le texte soit d’abord étudié dans son ensemble. 
 
Le concept de bonheur est un concept si indéterminé, que, malgré le désir qu’a tout homme 
d’arriver à être heureux, personne ne peut jamais dire en termes précis et cohérents ce que 
véritablement il désire et il veut. La raison en est que tous les éléments qui font partie du 
concept du bonheur sont dans leur ensemble empiriques, c’est-à-dire qu’ils doivent être 
empruntés à l’expérience, et que cependant, pour l’idée du bonheur, un tout absolu, un 
maximum de bien-être dans mon état présent et dans toute ma condition future, est 
nécessaire. Or il est impossible qu’un être fini, si clairvoyant et en même temps si puissant 
qu’on le suppose, se fasse un concept déterminé de ce qu’il veut ici véritablement. Veut-il la 
richesse ? Que de soucis, que d’envie, que de pièges ne peut-il pas par là attirer sur sa tête ! 
Veut-il beaucoup de connaissances et de lumières ? Peut-être cela ne fera-t-il que lui donner 
un regard plus pénétrant pour lui représenter d’une manière d’autant plus terrible les maux 
qui jusqu’à présent se dérobent encore à sa vue et qui sont pourtant inévitables, ou bien que 
charger de plus de besoins encore ses désirs qu’il a déjà bien assez de peine à satisfaire. 
Veut-il une longue vie ? Qui lui garantit que ce ne serait pas une longue souffrance ? Veut-il 
du moins la santé ? Que de fois l’indisposition du corps a détourné d’excès où aurait fait 
tomber une santé parfaite, etc. ! Bref, il est incapable de déterminer avec une entière 
certitude d’après quelque principe ce qui le rendrait véritablement heureux : pour cela, il lui 
faudrait l’omniscience*. 
 

KANT 
 
* l’omniscience : la connaissance totale, complète. 
 
 
 
1. Dégagez la thèse de ce texte et montrez comment elle est établie. 
 
2. a) En vous appuyant sur les exemples du texte (lignes 8 à 16), dites pourquoi « les 
  éléments qui font partie du concept du bonheur » […] « doivent être empruntés à 
  l’expérience ». 

b) Pourquoi alors sont-ils incompatibles avec la définition du bonheur des lignes 5 à 7 ? 
 
3. Est-il impossible de savoir ce qui nous rendrait heureux ? 
 
 
 


